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Qu’est-ce que la géomatique?

La géomatique se dit de la science et des technologies d'acquisition, de stockage, d'analyse, d'interprétation et de diffusion de l'information géographique (géographie + informatique). Les données et les informations géoréférencées, de nature  qualitative ou quantitative, sont représentées de manière à faciliter leur compréhension et leur utilisation comme instrument d'aide à la gestion des milieux naturels et humains.

La géomatique appliquée à l'environnement est née d'une combinaison de la télédétection, des systèmes d'information géographique, des systèmes de positionnement global et de la cartographie numérique en relation avec les concepts de l'écologie, de la géographie, des ressources naturelles, donc de l'environnement au sens large.

L'objectif de la discipline est de créer une représentation détaillée mais compréhensible du monde physique et humain pour un aménagement harmonieux de l'espace que nous y occupons.

1-Définition de la géomatique :

La géomatique est la combinaison syntaxique de deux mots : Géographie et Informatique.

Le mot géomatique a été déterminé pour regrouper de façon cohérente l’ensemble des connaissances et technologies nécessaires à la production et au traitement des données numériques décrivant le territoire, ses ressources ou tout autre objet ou phénomène ayant une  position géographique.

La géomatique est un domaine qui fait appel aux sciences, aux technologies de mesure de la terre ainsi qu’aux technologies de l’information pour faciliter l’acquisition, le traitement et la diffusion des données sur le territoire (aussi appelées "données spatiales ", "données géospatiales" ou " données géographiques").

La géomatique est étroitement liée à l’information géographique qui est la représentation d’un objet ou d’un phénomène localisé dans l’espace.
Ainsi, la géomatique regroupe l’ensemble des outils et méthodes permettant de représenter, d’analyser et d’intégrer des données géographiques.
Le terme géomatique a été proposé à la fin des années 1960 par le scientifique français Bernard Dubuisson, un géomètre et photogrammètre reconnu, afin de refléter ce que devenait la réalité de cette profession à cette époque. C’est cependant au Québec que le mot géomatique a été adopté et a pris toute sa signification au début des années 1980. Le terme géomatique est aujourd’hui utilisé dans le monde entier par des associations scientifiques et professionnelles, par des organismes gouvernementaux, par plusieurs entreprises privées et par d’autres universités. 
2- Origine de la géomatique
La géomatique vient de "Géo", qui veut dire Terre, et "matique" vient de ’informatique’, soit le traitement automatique de l’information géographique. La géographie a, de tout temps, visé à expliquer les traces que les hommes laissent sur leur planète : frontières, aménagements, modifications des espaces naturels … 
La géographie a créé des systèmes de repérages qui permettent d’identifier les points sur la Terre et les relations entre ces points. La géomatique dérive de la géographie.

3-Les usages de la géomatique
Historiquement, les techniques géographiques sont liées aux activités militaires (levés de fortifications ...). La photographie aérienne a beaucoup participé à la multiplication des usages de la géomatique depuis l'agriculture jusqu'à l'urbanisme. Elle a permis d'élaborer de nombreuses bases de données. L'IGN (Institut Géographique National) produit des bases recensant énormément d'informations géographiques. A l'échelle locale, ces bases peuvent concerner le cadastre, l'urbanisme, les réseaux, les espaces verts,  le patrimoine …

Depuis quelques années, la géomatique est utilisée pour de nombreuses applications : le cadastre, la cartographie géologique, l'aide à la navigation, la circulation routière, la cartographie du bruit… et à l’heure actuelle s’étend au géomarketing, à la gestion des ressources humaines et de la mobilité, à la logistique.

Système d'Information Géographique (SIG): définition et principes de base

Un SIG a pour but d'informer sur la géographie d'un espace donné. Il s'appuie donc sur un certain nombre de bases de données géographies, qu'il permet d'intégrer, de gérer, de traiter et de représenter sous forme de cartes.

Plusieurs définitions des SIG existent mais toutes incluent l'ensemble de ces différentes fonctions.

	SIG : un système informatique 
	 
	

	La définition américaine émane du comité fédéral de coordination inter-agences pour la cartographie numérique (FICCDC, 1988) :
Un système d'information géographique est un "système informatique de matériels, de logiciels, et de processus conçus pour permettre la collecte, la gestion, la manipulation, l'analyse, la modélisation et l'affichage de données à référence spatiale afin de résoudre des problèmes complexes d'aménagement et de gestion".
	
	
	
	


[image: image1.jpg]ZsaEiiso —

/u’éuswmg("?





	Questions de base auxquelles un SIG doit pouvoir répondre

	Où ? Quoi ? Comment ? Quand ? Et si ?
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Où se trouve l'échangeur ?
 
	 
	Où ? Où cet objet, ce phénomène se trouve-t-il ?

Plus généralement, où se trouvent tous les objets d'un même type ?

Cette interrogation permet de mettre en évidence la répartition spatiale d'un objet.
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Quel est le nom de l'autoroute ?
 
	 
	Quoi ? Que trouve-t-on à cet endroit ?

Il s'agit de mettre en évidence tous les objets ou phénomènes présents sur un territoire donné.
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Comment est organisée la circulation ?
 
	 
	Comment ? Quelles relations existent ou non entre les objets et les phénomènes ?

C'est la problématique de l'analyse spatiale.
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Depuis quand cette bretelle est-elle en service ?
 
	 
	Quand ? A quel moment des changements sont intervenus?

Quels sont l'âge et l'évolution de tel objet ou phénomène ?

C'est la problématique de l'analyse temporelle.
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Si l'autoroute s'élargi, quelles sont les populations qui risquent d'être le plus touchées (population à moins de 300 mètres de l'autoroute) ?
	 
	Et si ? Que se passerait-il si tel scénario d'évolution se produisait ?

Quelles conséquences affecteraient les objets ou phénomènes concernés du fait de leur localisation ?
	 
	

	Principe général

	Comment ça marche ?
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 Un affichage sous forme de couches d'information
 

	Un SIG contient généralement plusieurs sortes d'objets géographiques qui sont organisés en thèmes que l'on affiche souvent sous forme de couches. Chaque couche contient des objets de même type (routes, bâtiments, cours d'eau, limites de communes, entreprises,...). Chaque objet est constitué d'une forme (géométrie de l'objet) et d'une description, appelé aussi sémantique. 
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Un exemple : organisation du SIG en trois couches d'information: les villages, les routes et les cultures
 



	[image: image9.png]


 La géométrie des objets

	Le niveau géométrique est la description de la position et de la forme des objets. La position peut s'exprimer par la latitude et les longitudes des objets (ou des points qui composent ces objets) ou par des coordonnées x, y dans un système de projection.
Les objets peuvent être identifiés sous forme de points (villes, entreprises, exploitations agricoles,...), d'arcs ou de lignes (routes, chemins de fer,...) et de polygones ou de surfaces (communes, occupation du sol,...).
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Exemple de représentation des données
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 La description des objets sémantiques

	A chaque objet est attribuée une fiche contenant des informations de type alphanumérique. Ces informations décrivent l'objet (nom de la ville, numéro INSEE de la commune, type de l'occupation du sol,...). Ces fiches permettent de stocker des informations qui décrivent les objets : le contenu dépend des besoins du projet.
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Fiches attributaires du village A, de la route entre A et B et d'une culture

	 

 

	Fonctionnalités des SIG

	Acquisition, archivage, analyse, affichage, abstraction
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Organisation des données descriptives et des données géométriques sous Géo Concept
	 
	Abstraire revient à concevoir un modèle qui organise les données par composants géométriques et par attributs descriptifs ainsi qu'à établir des relations entre les objets.

Acquérir revient à alimenter le SIG en données. Les fonctions d'acquisition consistent à entrer d'une part la forme des objets géographiques et d'autre part leurs attributs et relations.

Archiver consiste à transférer les données de l'espace de travail vers l'espace d'archivage (disque dur).

Analyser permet de répondre aux questions que l'on se pose.

Afficher pour produire des cartes de façon automatique, pour percevoir les relations spatiales entre les objets, pour visualiser les données sur les écrans des ordinateurs.


Mettre en place un SIG
Il est avant tout essentiel de bien définir les besoins et d'en déduire les objectifs du projet et ses applications et de choisir les outils adéquats en tenant compte du contexte et de ses contraintes.

La réussite d'un SIG dépend, pour une bonne part, de facteurs non techniques tels que l'analyse des besoins, la méthodologie de mise en place, les conditions économiques et juridiques liées aux données géographiques.

Un projet SIG est à la fois un projet "comme les autres" et un projet "spécifiques", en raison de son caractère géographique.

	Les étapes et les acteurs

	Un SIG: un projet comme un autre 


	Les quatres étapes dans la gestion d'un projet SIG :
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Analyse du projet
 
	 
	- Le dossier d'analyse des besoins des utilisateurs.
Une enquête approfondie est nécessaire pour identifier les besoins explicites. La difficulté est d'anticiper les applications par les utilisateurs avant même que l'outil soit disponible et qu'on puisse en démontrer toutes les potentialités.
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Présentation d'un projet
 
	 
	- Le dossier de conception.
Cette deuxième étape a pour objectif de spécifier les fonctions du produit ou du procédé, les normes de qualité, les procédures de contrôle et l'ensemble des fonctionnalités qui correspondent aux besoins. Cette phase aboutit à un dossier de conception, incluant la modélisation du phénomène ou du produit et le rapport de définition détaillé.
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Cahier des charges du projet 
	 
	- Le dossier de réalisation. 
Cette troisième étape vise à préciser quels seront les outils, techniques, logiciels, matériels, formations, normes et tests qui permettront d'assurer les fonctions définies dans l'étape précédente. Cette phase se concrétise par un dossier de réalisation comprenant le rapport d'étude technique, les cahiers des charges et la proposition de planning.
	 
	 

	Mise en production [image: image17.jpg]




	 
	- 
La mise en œuvre du produit. 
Cette quatrième étape doit aboutir à la réalisation du projet, c'est-à-dire à l'intégration des outils, la structuration des données, la mise en place des procédures d'exploitation, etc. A ce stade on aboutit au SIG en tant qu'outil. Une phase de production permet d'enrichir le SIG avec tout type de données. Le SIG devient alors opérationnel.
	 
	 

	

	Un projet SIG se déroule donc toujours en suivant le principe classique à savoir analyse des besoins, conception, réalisation et exploitation.
	
	


	La spécificité des données géographiques

	Un SIG: un projet différent des autres

	Les projets SIG diffèrent selon leur environnement. D'une part, chaque projet doit tenir compte du contexte organisationnel dans lequel il s'inscrit. D'autre part, parmi les informations indispensables à un SIG, certaines sont spécifiques aux objectifs poursuivis et au territoire concerné. Les données géographiques présentent la spécificité (et la difficulté) d'être répartis dans un espace à 2 (ou 3) dimensions et d'être visualisables sous forme de cartes.
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 Le choix des données géographiques
 

	- La nature des données.
L'information géographique, association de données alphanumériques et de données spatiales, doit permettre de répondre aux questions suivantes : quel est cet objet ? Quels sont ses attributs ? Où se situe-t-il ? Quelle est sa forme? Quelle est sa relation avec les autres ?

 

- Le type de données.
Les deux types de données (vecteur ou raster) sont plus ou moins adaptés aux actions entreprises sur les données : collecte, gestion, manipulation, analyse, affichage à l'écran. Il reste encore difficile aujourd'hui de passer d'un format à un autre sans perdre de l'information.
 - La structure de la base de données est définie par le format de données (modèle physique) et le schéma conceptuel de données. Ce dernier organise les données et décrit les relations qui existent entre les données.

 
- Le géoréférencement.
Les coordonnées des objets se rapportent toujours à un référentiel géographique. Les coordonnées peuvent être des coordonnées géographiques (latitude, longitude) ou sont parfois issues de représentations planes (projections Lambert, UTM,…) souvent propres aux fournisseurs ou aux pays.

 - Le volume des données.
Le type de données ainsi que le format de données retenues pour la base de données ont pour conséquence une très grande variation de son volume. Les projets SIG nécessitent généralement un matériel permettant la gestion d'un grand nombre de données et d'objets.
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 Les aspects économiques : acquisition des données
 

	La particularité des SIG est que la diversité des coûts est très importante: étude des besoins, le matériel (hardware), les logiciels (software), la maintenance, la constitution ou la mise à jour de bases de données, la formation du personnel,… Les données constituent l'élément central d'un SIG et leur coût est très variable d'un SIG à l'autre compte tenu de l'étendue du territoire concerné et de la diversité des applications. Le coût d'acquisition des données peut représenter jusqu'à 60% du coût total du SIG.
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 Les aspects juridiques : la protection des données
 

	La législation en vigueur est en pleine évolution, tant au point de niveau français qu'européen. Les éléments ci-dessous ne sont donnés qu'à titre indicatif.

Les données géographiques, les cartes et les bases de données sont protégées par :

- le droit de la propriété intellectuelle (droit d'auteur), la mise en forme des données (structure) doit présenter un caractère d'originalité. Le chef de projet devra s'assurer auprès de l'auteur qu'il est autorisé à reproduire tout ou partie de l'œuvre de celui-ci.

- le droit économique (droit "sui generis") permet de protéger les données en raison de l'investissement substantiel qui a permis de les produire. Le droit "sui generis" permet de protéger le contenu de la base et non plus sa seule structure. Ces deux protections sont cumulables ou peuvent être indépendamment invoquées.

Toute concession de droits d'utilisation de données géographiques accordées par un fournisseur à un tiers doit faire l'objet d'un écrit (contrat ou licence) et ce quel que soit le mode de protection s'appliquant aux données. Le contrat ou la licence doit prévoir la nature des droits cédés (exemple: possibilité de traitement des données), l'étendue des droits (exemple : la zone géographique), la destination des données (exemple : interne, externe, sur serveur, etc ...), la durée de la concession et la rémunération de l'auteur.
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